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Roch Hachana et Chabat 

 

Le jour de Roch Hachana est là !, 

ça y est ! L’enjeu de toute l’année 

qui arrive dépend de Roch 

Hachana. Tout est fixé à Roch 

Hachana. Le programme de Roch 

Hachana est immense, ne 

perdons pas la chance que nous 

avons de pouvoir tout 

recommencer et tout corriger à 

Roch Hachana. Mais justement du 

fait que le programme est 

immense, surchargé, une 

question traverse les esprits : par 

quoi commencer ? Qu’est-ce qui 

peut nous assurer d’être acquitté 

lors du jugement divin ? Le Gaon 

Arouh’ Laner promet que tout 

celui qui se renforce dans le 

respect du Chabat bénéficiera 

d’un jugement favorable à Roch 

Hachana (rapporté dans Dorech 

Tov Aseret Yémé Téchouva page 

45). 

Lors du jugement les actions 

positives et négatives sont 

mesurées sur la balance, par une 

faute on risque de faire basculer 

vers la condamnation et par une 

bonne action on peut tout faire 

basculer vers l’acquittement. Si 

ceci est vrai pour toute mitsva 

pratiquée, il y en a une qui a un 

pouvoir qui surpasse toute bonne 

action et est à même la puissance 

d’effacer toutes os fautes et 

toutes nos erreurs c’est la mitsva 

du Chabat, nous rappelle Rav 

Wallah’ (Maayan Hamoed Yamim 

Noraïm page 78). A tel point que 

le Talmud au traité Chabat 119B 

assure que celui qui fait Chabat 

les anges de service annoncent 

‘’ta faute est retirée, ton péché 

est expié’’. Chaque mitsva fait 

pencher la balance dans le sens 

positif néanmoins les fautes 

restent de l’autre côté de la 

balance, alors que par le Chabat 

toutes les fautes s’évaporent !  

Lorsque nos Sages affirment que 

si le peuple d’Israël garderait 

deux Chabat il connaîtrait 

immédiatement la guéoula 

(Chabat 118B), le H’idouché 

Harim explique qu’il s’agit du 

Chabat qui précède Roch 

Hachana c’est-à-dire le denier 

Chabat de l’année, et le Chabat 

qui suit Roch Hachana c’est le 

premier Chabat de l’année. Il 

explique que le dernier Chabat de 

l’année renferme en lui tous les 

Chabat de l’année – chaque 

Chabat on accumule les points 

des Chabat précédents. Et si on a 

mal fait Chabat toute l’année, 

comment faire ? S’empresser de 

faire le dernier Chabat ! Il n’est 

jamais trop tard… ; par le dernier 

Chabat on peut récupérer tout ce 

qu’on a perdu les autres Chabat. 

Et, le Chabat qui suit Roch 

Hachana en plus d’être le premier 

Chabat de l’année il est entre 



Roch Hachana et Kipour ne 

l’abîmons pas.  

Pourquoi le dernier Chabat de 

l’année est-il si important ? 

Pourquoi inclut-il tous les Chabat 

de l’année ? Pourquoi en 

l’observant avec plus de vigilance 

on peut bénéficier grâce à lui 

d’être acquitté lors du jugement 

de Roch Hachana ? Rav Eliyahou 

Lopian ztsal expliquait : lorsqu’on 

accueille un invité, le premier jour 

on lui sert les petits plats dans les 

grands plats, et le lendemain on 

n’en fait pas autant, mais 

lorsqu’au bout de quelques jours 

passés il s’en va on lui réserve 

beaucoup d’honneur et on lui sort 

le tapis rouge ; le dernier Chabat 

de l’année c’est accompagner les 

chabattot de cette année, on a 

tout intérêt à le faire en grandeur 

et respect ! (rapporté par Rav 

Sheinerman Ohel Moché Eloul 

page 58). 

Le Béné Yissah’ar écrit que la 

force du Chabat a le même effet 

que la sonnerie du chofar : 

adoucir la rigueur divine envers 

Israël. (Rapporté par Rav 

Sheinerman Ohel Moché Eloul 

page 494). Chabat chaque 

semaine est tel le son du Chofar 

une fois par an ! On doit entendre 

chaque Chabat quelque chose de 

semblable au Chofar de Roch 

Hachana. C’est d’autant plus 

profond qu’incroyable, l’âme 

sensible, l’intellect avisé, 

chercherons comment cela se 

traduit, comment cela se définit, 

et là ils sentiront une telle 

élévation et transcendance que la 

rigueur divine ne peut y rester 

insensible, elle est obligée à 

s’adoucir…   

Le Midrach Béréchit Raba (22) 

commente : lorsque Adam a 

appris par son fils Kaïn qu’il était 

possible de se repentir devant 

D’IEU et d’obtenir le pardon, alors 

il se mit à prier et composa un 

psaume (Téhilim 92) « mizmor 

chir leyom hachabat ». La 

question s’impose pourquoi 

chante-t-il le Chabat pour faire 

Téchouva ? Rav Avigdor 

Nevantsal (Kipour page 54) 

explique : c’est grâce au Chabat 

que Adam fit Téchouva, c’est le 

Chabat qui l’en a motivé ! Parce 

qu’à travers le Chabat il a compris 

l’enjeu de la vie et son aventure 

jusqu’à la fin des temps, là il a 

compris la nullité de la faute et 

l’inefficacité de la faute. Il a saisi 

que le fauteur ne tire aucun 

bénéfice de sa transgression. 

Chabat donne un tel sens à la vie, 

un sens tellement puissant, qu’on 

n’a plus envie de fauter et qu’on 

désire corriger l’imperfection de 

ses choix.   

Et maintenant une 

histoire racontée par Rav A. 

Kobelski (Péniné Parachat 

Hachavoua volume II page 7) : il y 

a plus de 130 ans vivait en 

Allemagne Rav Chmouel Strauss. 

Cet homme pratiquant était 

banquier et les affaires tournées 

biens. Un vendredi matin il était 

invité à une brit-mila, il décida de 

se vêtir dignement pour 

participer à la mila qui se tenait 

en fin de matinée, et alla ainsi 

travailler. L’heure arriva, il mit 

tout l’argent de sa banque dans 

sa poche et projeta de les 

déposer dans son coffre chez lui 

après la mila. A la sortie de la 

mila il se rendit chez lui pour 

préparer Chabat. Chabat arrive il 

se rend à la synagogue, mais 

après la prière une fois dans la 

rue pour aller chez lui, il se 

rappela de l’argent qu’il avait 

dans sa veste et avait oublié de 

vider ses poches avant Chabat ! 

En pleine rue, tiraillé par 

l’épreuve de devoir tout perdre, 

sans hésiter il jeta des milliers de 

marks en pleine rue afin de ne 

pas transgresser Chabat ! Arrivé 

chez lui, dansant il raconta à sa 

femme et ses enfants qu’il était 

heureux parce qu’il venait d’offrir 

toute sa richesse en l’honneur du 

Chabat. Tous se mirent à 

danser !!! A la sortie du Chabat 

ses proches lui conseillèrent 

d’aller chercher l’argent, il leur dit 

qu’il n’avait aucune chance de 

retrouver quoi que ce soit, mais 

de par leur insistance il prit une 

lampe de poche et retourna à 

l’endroit où il avait jeté l’argent. 

Et…, par sa grande surprise il 

retrouva intégralement tout ce 

qu’il avait jeté dans la rue. La plus 

grande surprise c’est lorsque ses 

affaires, suite à cet incident, 

redoublèrent de prospérité, il 

s’enrichit grandement et il se 

rendit en Erets Israël où il fit 

construire le fameux ‘’h’atser 

strauss’’ à Yérouchalaïm où il 

offrit des appartements aux 

pauvres… Heureux de faire 

Chabat, le Chabat sera heureux 

de te rendre la pareille. 

Fasse Hakadoch Barouh’ Hou que 

tous reconnaissent la beauté et le 

délice du Chabat, qu’en ce Roch 

Hachana tous les juifs du monde 

rejoignent les bancs de la 

synagogue pour passer de 

merveilleux Chabat et bénéficier 

de toutes les bénédictions 

divines.
 


